Corrections pour la mise en page de la quatrième partie
· Photo initiale : à venir
· Graphiques
1. Poids démographique … ( je n’ai pas encore récupéré le fichier Excell
 2. Des SAR engagés … ( nouveau graphique disponible, voir dossier « graphiques corrigés »
3. Evolution du prix du riz … ( nouveau graphique disponible, voir dossier « graphiques corrigés 
4 et 5. Des disparités importantes … ( nouveau graphique disponible, voir dossier « graphiques corrigés 
Page 97 : compléter la colonne, avant de passer à la suivante  

Graphiques :
6. Destination de la production de sorgho hivernal … ( il ne faut pas le substituer, seulement : supprimer la n de l’étiquette « Autoconsommation n 71% » et le réduire un peu (il est trop gros)
7. Prix au consommateur des différentes … ( il y a une erreur dans le titre, puisque ce graphique porte le même titre que le graphique précédent ( graphique disponible, voir dossier « graphiques corrigés »
Carte « Evolution du terroir de Kélebelé peulh ». Plusieurs corrections (
Modifier le titre

Evolution du terroir de Kélebelé peulh

devient

Evolution du terroir de Kélebelé peulh entre les années 1950 (gauche) et 2010 (droite)
Je crois qu’il faut mettre une seule fois les éléments qui sont communs au deux cartes : la légende des éléments ponctuels (on peut en faire une unique qui regroupe les deux), les sources et l’échelle. Mais il faut faire de manière que l’on comprenne que les éléments sont valables pour les deux cartes.

Modifier partout le nom du village  Kélebelé Peulh  devient Kélebelé peulh
*Thiangol, salka et thiangal : classification des cours d'eau

(ici évoquée par la taille du libellé). Weddou, belel , lougue :

surfaces d'eau plus ou moins étendues et profonde
devient

Thiangol, salka et thiangal : classification des cours d'eau

(ici évoquée par la taille du libellé). Weddou, belel , lougue :

plans d'eau plus ou moins étendus et profonds
Culture sous pluie, de juin à octobre sur dieri (mil)   devient   Culture sous pluie, de juin à octobre sur diéri
Aire de pâturage de juin à septembre, à dominancede Cenchrus biflorus Roxb.

(considérée une aire mediocre de pâturage est surtout utilisée en début

d'hivernage, on y installe les animaux pendant la nuit pour les éloigner de champs cultivés)
devient
Aire de pâturage de juin à septembre, à dominance de Cenchrus biflorus Roxb., considérée de qualité médiocre

Aire de pâturage de juin à septembre, à dominance de Panicum laetum Kunth (zone appréciée

pour la qualité des pâturages et sa salubrité, étant plus elevée et ventilée que le reste du terroir
devient
Aire de pâturage de juin à septembre, à dominance de Panicum laetum Kunth. Zone appréciée

pour la qualité des pâturages et sa salubrité, car plus élevée et ventilée que le reste du terroir
Aire de pâturage de fin d'hivernage, caractérisée par une grande diversité d'herbacées

(encore verte à cette période) et ligneux. Les eaux de surfaces ayant tari à cette période

sur le reste du terroir, l’exploitation du bas fond permet de profiter de dernières eaux facilement accessibles.
devient

Aire de pâturage de fin d'hivernage, caractérisée par une grande diversité d'herbacées

encore vertes à cette période et de ligneux. Les eaux de surfaces ayant tari à cette période

sur le reste du terroir, l’exploitation du bas fond permet de profiter des dernières ressources facilement accessibles.

Aire de pâturage de saison froide et saison sèche. Epargnés en hivernage, les fourrages

(bien que sèches) y sont abondants. L’abreuvement se fait aux puisards creusés le long

de l’oued Kélebelé (une zone leur était réservée, en dehors des champs de contre saison),

tandis que les animaux passent la nuit sur les champs de dieri désormais récoltés.

Au fur et à mesureque la saison progresse, les troupeaux s'éloignent du village, mais les parcours

reste en général modestes. En fin de saison chaude, les animaux pâturent à 8 km du village
devient

Aire de pâturage de saison froide et saison sèche. Epargnés en hivernage, les fourrages

secs  y sont abondants. L’abreuvement se fait aux puisards creusés le long

de l’oued Kélebelé (une zone leur était réservée, en dehors des champs de contre saison),

tandis que les animaux passent la nuit sur les champs de dieri désormais récoltés.

Au fur et à mesure que la saison progresse, les troupeaux s'éloignent du village, mais les parcours

restent en général de longueur modeste. En fin de saison chaude, les animaux pâturent à 8 km du village
Lieu ou sont installés les animaux
devient

Lieu où sont installés les animaux
Aire de pâturage de juillet à la transhumance, ou pendant toute l'année lors des années

sans départ en transhumance.
devient

Aire de pâturage de juillet à la transhumance, ou pendant toute l'année lors des années

sans  transhumance

Introduire un nouveau petit encadré (voir « cartes corrigées »( Kélebelé terroir old)
Mettre en gris le contour de tous les encadrés 
Remonter un peu les deux encadrés déjà mis en page. Dans celui de la deuxième carte, le mot Kélebelé peulh est répété deux fois ( en supprimer une. 
Dans la légende de la deuxième carte  Puisards  devient Puisard
Sur la deuxième carte, le carré qui renvoi à l’encadré en haut est plus petit de ce qu’il faudrait.                            
Graphique : Contribution des différentes plantes … ( diminuer la taille du graphique ( graphique disponible, voir dossier « graphiques corrigés »
Graphique  Productivité brute … ( ( graphique disponible, voir dossier « graphiques corrigés »
Carte page 108 : cette carte doit occuper 2 pages côté à côté (page1 format adobe et page 2 format adobe) ( comme dans la maquette.. Dans le document « Les deplacements_maquette pour legende.ai », il faut prendre seulement la légende. Les cartes sont dans les deux autres fichiers adobe (page 1 et 2). Dans la légende, apporter les corrections suivantes :
Les éléments représentés sur les cartes de transhumance (zone de concentratons, puisards, cures salées,…) ne sont pas issus d’un

inventaire exhaustif. Ils nous ont été signalés lors d’ateliers de terrain regroupant plusieurs acteurs du monde pastoral (pour la méthodologie

d’enquête, cf. annexe « Les déplacement de transhumance ») : ils représentent les lieux principaux et structurants de la transhumance

d’après nos interlocuteurs. Par ailleurs, le recours aux périodes de l’année (hivernage, saison froide, saison sèche) dans la légende est

un « raccourci » qui ne donne pas raison de la complexité des rythmes des déplacements. Pour une meilleure compréhension des mouvements

ici dessinés, nous renvoyons à la note de la carte (cf.annexe les «déplacements de transhumance»)
devient

Les éléments représentés sur les cartes de transhumance (zone de concentrations, puisards, cures salées,…) ne sont pas issus d’un

inventaire exhaustif. Ils ont été collectés lors d’ateliers de terrain regroupant plusieurs acteurs du monde pastoral (pour la méthodologie

d’enquête, cf. annexe « Notice de la carte sur les déplacements de transhumance») : ils représentent un point de vue sur les lieux principaux et structurants de la transhumance. Par ailleurs, le recours aux périodes de l’année (hivernage, saison froide, saison sèche) dans la légende est

un « raccourci » qui ne donne pas raison de la complexité des rythmes des déplacements. Pour une meilleure compréhension des mouvements

ici dessinés, cf. annexe « Notice de la carte sur les déplacements de transhumance»
Carte « Evolution du cheptel à l’échelle nationale et régionale selon diverses sources ». Modifier la source :
DATAR, 1996 (pour les données 1981 et 1991)

ONS, 2008 (pour les données 2007)

Devient

Pour les données 1981 et 1991 : DATAR, 1996

Pour les données 2007 : MDRE d'près ONS, 2008
Modifier le petit avertissement en haut :
* Pour l'Assaba et

le Hodh El Charghi

les données fournies
par la source sont

de 2004 
Devient

* Pour l'Assaba et le Hodh Echargui les données

  datent de 2004, pour l'Adrar de 2006

Corriger la légende : voir dossier cartes corrigées

Carte « Evolution de la disponibilité théorique moyenne d’animaux par habitant entre 1977 et 2007 ». Corriger le titre :

éEvolution de la disponibilité théorique moyenne d’animaux par habitant entre 1977 et 2007.
Devient

Evolution de la disponibilité théorique moyenne d’animaux par habitant entre 1977 et 2007
Corriger la légende : 

(les chifres indiquent le coéfficient multuplicateur)

Devient

 (les chiffres indiquent le coefficient multiplicateur)
Les deux échelles n’ont pas la même police et elles me paraissent toutes les deux trop grandes

Corriger la source 

Monographies régionales ONS (2008) et DATAR (1996)

Pour la méthode de calcul du nombre de têtes par habitant, voir cartes 4.2
Devient

Pour les données 1981 : DATAR, 1996

Pour les données 2007 : MDRE d'près ONS, 2008

Pour la méthode de calcul, voir cartes xxx

Carte « Cheptel régional par habitant ». Modifier la source :
Sources et méthodes :

Les densités 1981 sont calculées en utilisant le récensement de 1977 pour la population et les estimations de 1981 pour le cheptel (monographies régionales ONS et DATAR).

Les densités 1991 sont calculées en utilisant le récensement de 1988 pour la population et les estimations de 1991 pour le cheptel (monographies régionales ONS et DATAR).

Les densités 2007 sont calculées en utilisant les projections pour 2008 pour la population et les estimations de 2007* pour le cheptel (monographies régionales ONS et DATAR).

*à l'éxception de l'Assaba et du Hodh El Gharbi dont l'éfféctif du cheptel est une estimation de 2004
devient

Les densités 1981 sont calculées en utilisant le recensement de 1977 pour la population et les estimations de 1981 pour le cheptel (données ONS et DATAR, 1996).

Les densités 1991 sont calculées en utilisant le recensement de 1988 pour la population et les estimations de 1991 pour le cheptel (monographies régionales ONS, 2008 et DATAR, 1996).

Les densités 2007 sont calculées en utilisant les projections pour 2008 pour la population et les estimations de 2007* pour le cheptel (monographies régionales ONS, 2008 et DATAR, 1996).

* Pour l'Assaba et le Hodh Echargui les données datent de 2004, pour l'Adrar de 2006

